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EDICT  D V RO  Y, 

PORTANT  REVOCATION 

&:ruppreffion  de  toutes  les  Elevions 
Particulières  de  France,  tant  ancien- 
nes que  nouuelles  ; Et  attribution 
de  gages  & droids  aux  Officiers  des 
Elèdions  principales,  . 

Vtfijîé en  chambre  des  Comptes  (jr  Cour  des  Ay-^ 
des  ilefeil^eJmeioHrdeMay\(>l\<- 


A Paris;  _ _ . / 

Chez  I A c cxY  E s D V G A s T,  rue  s.  leaii  de  Beau-  ^ 
uais  àl’Oliuierde  RobeeLt  Estienne. 

Et  en  fa  boutique  dans  la  Court  du  Palais,  place  diÿ 
Change. 
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reuocdtion&fuifprej^idn  de  toutes  les 
Elections  Particulières  de  France , tant 
anciennes , que  nouuelle s :■  Et  attrihu- 
tion  dégagés  fj;‘droiéls  aux  Officiers 
des  Ele  fiions  princij^ales^  ; 


O V I S par  îa  grâce  âe 
Dieu, Roy  de  France  & do 
Nauarre,  A tous  prefens  SC 
avenir , Saiuc.  Comme  en 
toutes  ies  créations  d’ofH- 
ces,  noftre  principale  in- 
tention n cft  qu’à  rechercher  le  foulage- 
ment  de  nos  fubjets:  & que  fi  en  cela  elle 
n’eil  ruiuie,nous  ne  voulons  pas  qu’elles 
fubfifienc  d’auanrage  : Nous  auons  d’au- 
tant plus  fauorablement  rec^u  les  re- 
monltrances  qui  nous  ont  efié  faites , 
de  la  charge  Sc  opprefîion  de  nofdits 
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fubjets  , au  reftablifTement  des  Ele- 
âions  partieulieres  de  hoftre  Royaume, 
fuiuarrt  noftrcdic  Edid  du  mois  de  Dé- 
cembre dernier  , que  l’on  nous  a fait  voir, 
que  la  caufe  pour  laquelle  elle  sont  efté 
créées, efteeffée  par  l’augmentation  fai- 
te depuis  des  Sièges  de  nos  Elevions  prin- 
cipales, mais  aufli  du  nombre  ancien  des 
officiers  d’icelles  : En  forte  qu’outre  que 
leur  eftenduë  eft  fi  petite  à prefent,  que 
plufieurs  font  réduites  à la  moitié  des 
Paroifîes  qu’elles  auoient , s’il  en  reftoic 
quelques- vnes  de  plus  grande  eftenduë, 
le  nombre  des  Officiers  d’icelles  , leur 
pourroitbicn  permettre  d’aller  aux  lieux 
plus  éloignez  de  leurefiablifrement , pour 
y rendre  la  luftice,  fans affuiettir  nos  fub- 
jets  à tant  de  diuers  degrer  de  iurifdi- 
âion , donc  ils  feroienc  difpenfez  des  le 
temps  de  la  rcuocation  faite  dés  Procu- 
reurs  pour  Gouscfdites  Eledions  particu- 
lières, bu  en  confequence  de  la  fuppref^ 
fion  faite  d’icelles  en  l’annce  mil  fix  cens 
vingt  cinq , fi  vne  plus  prefTante  neceffi- 
tén'euft  point  diuerty  le  fonds  qui  eftoic 
deftiné  à vne  fi  bonne  fin.  A taifondequoy 
pat  nofire  reglement  general  de  lanuier 


mil  fîx  eens  trente- quatre , nous  declaraf- 
me  taillâbles  les  Officiers  d’icelies  Ele- 
ctions particulières , donc  les  priuileges 
ayans  eflé  dés  lors  recogocus  intolérables 
à noftre  peuple , il  cft  aifé  de  iuger  qu’il  ne 
pourroicpasfubfitftcrfouslc  faix  de  toutes 
les  exemptions  attribuées  par  ledit  Ediâ 
de  Décembre  dernier  , plus  importantes 
beaucoup  que  celles-là  mefmes  de  nos 
Elections  principales,  puis  qu’vnc  grande 
partie  des  Officiers  d’icelles  refidenc  dans 
les  villes  franches  : & qu’au  contraire  les 
plus  riches  contribuables  fe  difpofoienc 
déjà  de  fe  preuàlair  de  cesnouueilesim* 
munirez,  au  preiudice  des  médiocres,  &: 
des  pauures:  Ainfî  que  les  CommifTaircs 
enuoyez  pat  nos  Prouin.ccs  pour  le  rega- 
Icment  des  tailles  , ont  fagement  re- 
prefencé  : Et  que  ce  feroit  vn  grand 
bien  de  retrancher  ces  membres  fuper- 
flus  de  la  luftice  ,quineferOicnt  qu’alte- 
rer  nos  finances , furcharger  noftre  peu- 
ple , &:  ruiner  nos  Officiers  des  Ele- 
ctions principales , que  la  bonne  conduit- 
te  & neceffité  de  leurs  charges  nous  obli- 
geroient  aflez  de  confetuer  quand  on 
ne  confidercrok  point,  qu’ayant  fous  la 
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£oy  pubîiqiîC  employé  leuè  bien  à ces 
offices  pour  nous  y feruir  , ils  n’en  dé- 
«roienc  pas  rcccuoir  vne  fi  noiàblc  di- 
minution Tans  quelque  indemnité  , que 
le  fonds  defdites  Elediçns  particulières 
fi’égalcroit  pas  r Ge  qui  feroic  bien  cioi- 
gne  de  ce  que  l’on  nous  auoic  fait  cfpc- 
rer  de  ce  reftabliiïsmcnc  , pour  fubuenir 
aux  dcTpenEs  neceffaires  à la  confcrua- 
tion  de  céc  Edat.  A ces  c a v s e s 
«yam  mis  ccftc  matière  en  deliberation 
en  noftec  Gonfeil  ^ où  eftoient  plufîeurs 
Princes  & Officiers  de  noftre  Couron- 
ne ; De  l’aduis  d’iceluy  , de  noftre 
certaine  fcience , pleine  puiftancé  Si  au- 
tlioricc  royalci  Auons  rcuoqué,  cftcinc 
£â  fiipprimc  5*  reuoquons  , efteignons  & 
fupprimons  noftrcdit  Edift  de  Décem- 
bre dèrnier  pour  le  reftabliffement  def- 
dites  Elevions  particulières  , cnremble 
toutes  les  créations  cy  - deuanc  faites, 
tant  par  nos  predecefteurs  Roys  que 
nous  des  Ekâions  particulières, ancien- 
nes &nouueiks  de  noftre  Royaume, aucc 
tons  les  offices  depédans  defdites  Eleâios 
particulieres,&  tout  cequi  s’en  eft  enfuiui. 
PaifaQt  defenfes  Offiaets  defdKcs 


7 ^ ^ 

Elevions  particulières  plus  s’entre- 
mettre à l’exerciec  & fonâipn  dcfditcs^ 
charges  , à peine  de  faux  jCalTation  die 
procedures  , defpens  dommages  & intc- 
refts.  Reoniffans  à cefte  fin  toutes  les 
fondions  des  Officiers  defdices  Eledltions 
particulîcrcÿ  aux  Officiers  defdites  EIc-> 
(ttions  principales  , fans  que  pour  quel- 
que cavife  &occafion  que  ce  foit,  lefdi- 
tes  Elections  particulières  ny  îes  Offi- 
ciers dleclks  puidenc  cftre  cy-apres  en 
tout  ou  partie  reftablis.  Voulons  quo 
ceux  qui  fe  trouueronc  encore  dans  l’e- 
xercice d’aucuns  offices  defdites  Ele- 
vions particulières  , foient  rembourfez 
de  la.  valeur  & prix  courant  de  leurs 
Offices  , enfembîe  de  leurs  fraiz  6c 
loyaux  coufts  , fuiuanc  la  liquidation 
qui  en  fera  faite  par  les  CommifFaircs 
à ce  par  nous  deputex.  Attribuans  com- 
me nous  attribuons  par  ces  prefentes 
les  gages  & droiVs  attribuez  aux  Offi- 
ciers defdites  Eh-Vions  particofiercs, 
aux  Prefidens . Lieiuenans  , Àffiffi  i rs, 
Eleus,  Controfeurc,  Aduocats  Pro- 
cureurs pour  nous , Keeeueurs  des  Tail- 
Içs  , TaïUon  , Payeurs  des  gages  des 


Èleus  Sc  Greffiers  defdites  Elevions  prin- 
cipales. Lcfqucls  gages  feront  regalez 
& départis  fuiuant  i’eftat  & departe- 
ment qui  en  fera  fait  en  noftre  Confeil. 
Et  quant  aufdits  droids  , nous  les  auons 
liquidez  Si  eualucz  a quatre  fols  pour 
Paroiffe  pour  chacun  defdics  Officiers: 
Pour  ioiiyr  par  nofdits  Officiers  defdi- 
ces  Eledions  principales , defdits  gages, 
ainfi  que  des  autres  gages^  à eux  cy- de- 
vant attribuez  , par  les  mains  des  Rece- 
ueurs  de  nos  Tailles  & Taillon  , chacun 
en  i’annee  de  leur  exercice.  Lefquels 
gages  nous  voulons  eftrc  employez  con- 
joindement  auec  leurs  anciens  gages, 
aux  eftats  de  nos  finances  , à commen- 
cer cnlaprel^ncc  année  mil  fix  cens  tren- 
te-cinq  , & dudic  droid  de  quatre  fols 
pour  parroiffe  , chacun  d'eux  héréditai- 
rement, & par  leurs  mains  ou  de  leurs 
Commis,  comme  de  leurs  autres  drôids, 
que  nous  voulons  à cefte  fin  , eftrc  d*o- 
rcfnauant  employez  en  nos  Commiffions 
pour  la  leuée  de  nos  Tailles,  fans  que 
pour  raifon  de  ce,  ils  foienc  tenus  d’en 
compter  en  nos  Chambres  ny  ailleurs, 
donc  nous  les  auons  dilpenfez  & def- 

chargez. 
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chargez.  Et  fi  par  inaduerrence  ou  au- 
trement, lef4its  droiâ:s  eftoicnt  obuiis 
en  nos  ComemAions  , nous  permet- 
tons aufdits  Elcus  de  les  coiuprendrc 
en  leurs  Commiflîons  qu’ils  enuoye- 
ront  és  paroilTcs  de  leurs  Elcd  ons  , ea 
vertu  drs  préfentes.  Voulons  que  ief- 
dits  droids  attribuez  aux  Officiers def- 
dites  Elevions  particulières  par  SiO- 
Arêdn  Ed  â:  du  mois  de  Decenib  e der- 
nier, foient  payez  aux  Officiers  defdi- 
tes  Eledions  principales , à ladite  rai- 
fon  de  quatre  fols  pour  paroiA'e  pour 
chacun  d’eux , ou  avux  porteurs  des  quit- 
tances de  finance  de  ladite  attnbutionj 
A la  charge  de  payer  par  chacun  de  nof- 
dits  Officiers  defdites  Eled  qns  prin- 
cipales , les  fommes  aufquelles  ils  fe- 
ront pour  ce  modérément  taxe^  en  no.- 
ftreConfeil,  fans  que  Icfdits  Offic  ers 
foienc  tenus  de  faite  regiftret  aux  Bu- 
reaux de  nos  finances  , les  quicranccs 
defdices  ivouuelles  ateributions , ny  de 
prendre  attaches  fur  icelles,  dont  nous 
les  auons  defcharçez  & d.ftharg  ons 
par  ces  prefehees  ; F -ifanr  dcfcnces mf- 
dits  Treforiers  de  Fuace  , & tous  au- 


tïes  de  les  y contraindre.  Etpourdoû* 
ner  à nofdits  Officiers  dcfdices  Ele* 
â:ions  principales , d’autant  plus  de  fu- 
ieâ:debicn  & fideiletncnt  exercer  leurs 
eiiarges  aü  foulagemcnt  de  nos  fub- 
jets , Nous  les  auons  en  tant  que  be« 
foin  feroit , de  nouucau  confirmez 
confirmons  en  tous  leurs  priuileges 
attributions  , droifts  de  committimus^ 
rang  , Bc  feancc  ^ exemptions  de  tou- 
tes Tailles  , Aydes  & autres  fubfides, 
mefmes  de  tutelles  & curatelles,  & do 
toutes  charges  publiques,  encor  qu’ils 
ne  refident  dans  l’efienduë  deleurEIc- 
dion  , fuiuanc  nos  precedens  Edids 
& Déclarations  exprefles  en  leur  fa- 
ueur  , raefines  eeluy  du  mois  de  Fe- 
urier  rail  fîx  cens  trente-  deux  , & non- 
©bftant  tous  autres  ndids  , Deciâra<* 
tiens  5 Reglemens , Ârrefts  & autres 
lettres  à ee contraires,  aufquelles  nous 
auons  pour  ce  aregard  , dérogé  & dé- 
rogeons. Les  exemptons  en  outre  du 
logement  des  gens  de  guerre.  Dé- 
fendons à celle  fin  , à tous  nos  Lieu- 
tenans  generaux  Sc  particuliers  , Mai- 
res, Efeheuins,  Capiteux,  Confuls,  lu^ 
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fats&âutrcs , <3c  donner  aircun  dcpar/ 
temenc  ou  logement  defdits  gens  de 
guerre , maifons  de  nbfdits  Officiers, 
& aufdics  gens  de  guerre  d’y  prendre  au»> 
cun  logement. 

Si  donnons  en  mandement 
à nos  amer  &:  £caux  Confeillers  les 
Gens  de  nos  Comptes  , Se  Gens  te- 
nans  noftre  Cour  des  Aydes  à Paris, 
Prefi^ens  &:  Treforiers  Generaux  dje 
France  des  Gencraliter  en  refTortifTans, 
Que  noftre  prefenfc  Déclaration  , ils 
faCent  lire  , publier  & cnregiftrer, 
Et  du  contenu  iouïr  lefdits  Officiers 
plainementSc  paifiblement  i ceftant 
ôi  faifanteefler  tous  troubles  ôi  erripef. 
chemens  au  contraire , nonobftant  op- 
pofîtions  ou  appellations  quelconques, 
dont  fi  aucunes  interuicnnent , nous 
auons  referué  la  cognoiflancc  à noftre 
Confeil , F icelle  interdire  à tous  autres 
luges  par  ces  prefentes  , defquellcs 
d’autant  qu’on  pourra  auoir  befoin  en 
plufieurs  & diuers  lieux  , nous  vôulons 
qu’aux  copies  deuëment  çollationnçf s 


par  î’vn  de  nos  amez&feaux  Confciî- 
Jcis  Seeretaire  , foy  (oit  adiou" 

' ftc.“  comme  aux  Originaux  : C a R, 
tel  noftre  plaifir.  En  tefmoin  dequoy 
nr  us  y auons  fait  mertte  noftre  îeel. 
D ü N N 3 Neuf  Chtiftel . au  mois  de 
3V1av  , 1 an  de  grâce  mil  fix  çens  tren» 
te- Cinq  , Et  de  noftre  règne  le  vingt» 

r im;  U ' t ime.  Sipné.LÔVYS» 

Et  plus  bas,  Par  le  Roy. 

De  Lomé  nie 
Etàcofté,  vifa,  &•  feellees  du  grand 
feau  de  cite  verte  fur  lacs  ds  foye  rouge 
& verte  Etàcofté  eft  encor  écrit. 

Leu  , publié  0*  regifiré  par  le  corn- 
ma)\âement  du  Roj  y porté  par  ALon-^ 
Jteurle  Comte  de  SotjJonSjapijléduJteur 
Duc  de  hÆomha’^on^Qheualier  des  O ?*- 
dres  dudit  Seigneur  y des  fleurs  Leon 
Or  Dormefflon  ConfleiÜers  en fles  Oonfleîls 
d'Eflat  èÿ'  Priué , Oujy  & ce  requérant 
flon  Procureur  General,  gé  Paris  en  la 
Chambre  des  Qompte s les  Semejlrts  ajf^ 
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femhlèes , le J'ei:^iefme  tour  de  Mdy  mil 
cens  trente -cinq.  ' ^ 

Signé,  BovrloN. 

Leu i publié  0>  regijlré  par  le  cim^ 
mandement  du  B,qy  ^ porté  par  Lrîon- 
feur  le  (^omte  de  Soifjhns  , afsifié  du 
Sieur  Duc  de  MonthaT^on  , Cheua*^ 
ualierdes  O rdres  dudit  Seigneur,  & des 
Sieurs  de  Leon  DormeJJony  Con- 
feillersen  fes  Confeils  d*Eflat  eST*  Prl- 
uéyOuy  ce  requérant  fon  Procu- 
reur General.  A Paris  en  la  Gourdes 
A y de  s y les  Chambres  afjemhlee's  le  j<j* 
tour  de  hÆay , l'ati  1635. 

Signé,  Bovcher. 

Collationné  à l’Ori  ginal  par  moy  Confeilîeî 
Secrétaire  du  Roy  & de  fes  Finances;, 


